
 
 

 
 
 
 
 

Très chères sœurs, 
Nous arrive la nouvelle qu’aux premières lumières de l’aube, dans la communauté de 

Londres est subitement manquée notre sœur  
AGIUS Sr ELIZABETH 

Née à Tarxien (La Valette – Malte) le 14 septembre 1937 
Sr Elizabeth était rentrée hier après-midi, vers16heures, d’un bref séjour hospitalier dans lequel 

elle s’était soumises à des contrôles pour le monitorage des sérieux dérangements au cœur qu’elle 
ressentait désormais depuis quelques temps. Ressentant le besoin de repos, elle s’était couchée avant 
l’heure prévue. Ce matin, les sœurs de la communauté en rentrant de la célébration eucharistique, ne la 
voyant pas apparaître, elles se sont rendues dans sa chambre mais Sr Elizabeth avait déjà consigné sa vie 
dans les mains du Père. 

La vie de cette sœur a été très simple et riche de fruits apostoliques. Elle entra en Congrégation 
dans la maison de Rome, le 23 juin 1955. Comme les autres sœurs maltaises, elle vécut l’aspirantat à 
Rome, engagée dans l’apostolat technique. Elle se rendit à Sienne pou aider les sœurs dans la diffusion 
capillaire et collective. Elle rentra à Rome pour le temps du noviciat conclu, avec la première profession, 
le 30 juin 1959. Il y a deux ans, elle avait célébré dans la joie et dans l’action de grâces, ensemble à ses 
nombreuses connovices, le jubilé d’or de consécration.  

Jeune professe, elle fut insérée en Grande Bretagne, d’abord dans la maison de Langley et 
ensuite en celles de Widnes et de Birmingham où elle diffusa avec générosité et amour, l’Evangile 
dans les familles. Les chroniques de l’époque rappellent les résultats spirituels vraiment 
satisfaisants et aussi les nombreuses conversions, fruit de l’élan apostolique de ces jeunes 
Pauliniennes, “missionnaires des métropoles”. 

En 1969 elle commença à se dédier à l’apostolat de la librairie. Surtout à Glasgow et à Liverpool 
elle a été une librairie attentive, engagée, sensible aux nécessités des gens, préoccupée d’établir de 
bonnes relations avec un grand nombre de personnes qui la cherchaient pour recevoir un conseil, avoir 
sa suggestion sur une lecture, lui présenter quelques situations difficiles pour laquelle demander des 
prières. Nous pouvons bien dire que jusqu’à hier soir et donc pour environ quarante deux ans, à 
l’exception d’un an d’aggiornamento passé à Alba, elle a vécu la vocation paulinienne derrière le 
comptoir de la librairie, dans la sérénité et avec profond sens de responsabilité, au contact avec toutes 
catégories de personnes. Certainement elle portait dans le cœur ce que Maestra Tecla lui avait écrit à 
Noël 1961, sur un simple feuillet: “Oui, je prie pour toi qu’Il te fasse sainte, mais grande sainte. Je 
rechange les souhaits  pour un an vraiment tout de Dieu! Reste toujours joyeuse et sereine. Prions 
réciproquement, moi je me souviens de toi avec beaucoup d’affection et te salue de tout cœur”. 

Depuis quelques mois, Sr Elizabeth avait accueilli sereinement le transfert  de communauté quittant 
la verte Ecosse et la belle librairie de Glasgow qu’elle aimait tant pour s’insérer juste dans le cœur de 
Londres, dans la communauté de Kensington. Elle était pleinement consciente d’avoir une santé à risque et 
les fréquentes hospitalisations confirment les malaises physiques qu’elle pouvait vivre, mais elle ne pensait 
pas à elle-même: elle a continué à se donner aux autres, à se dépenser sereinement dans la librairie et dans les 
divers services communautaires attendant dans la paix que le Seigneur sonne pour elle la cloche. 

Et juste en ce samedi, dans la fête de Sainte Brigide de Suède, co-patronne d’Europe, le divin 
vigneron a émondé l’arbre de la vigne de Sr Elizabeth pour le transplanter dans le jardin des saints et 
multiplier son fruit par dix, par cent, par mille. Dans sa petitesse et simplicité, Sr Elizabeth a été appelée 
aujourd’hui, à regarder le visage de son Seigneur et à se laisser illuminer par ses rayons de lumière.  
Avec affection. 

 
Sr Anna Maria Parenzan 

Vicaire générale 
Rome, le 23 juillet 2011. 


